
 

 

Clément Gosselin, maître charpentier, espion 
et soldat de la Révolution des États-Unis 

Né à Sainte-Famille-de-l’île-d’Orléans en 1747, Clément Gosselin était maître 
charpentier à « Sainte-Anne-du-Sud » (La Pocatière) lorsque les insurgés des Treize 
Colonies ont tenté de prendre Québec et d’en chasser les Britanniques. Il figure parmi 
les Canadiens qui ont soutenu le plus activement les « Américains », lors du siège de 
Québec en 1775-1776. 
Pendant le siège de Québec par les insurgés, il parcourt la Côte-du-Sud, de 
Kamouraska à Pointe-Lévy, pour répandre la propagande du Congrès des Colonies-
Unies, recruter des soldats pour le régiment Hazen, nommer des officiers de milice 
favorables aux insurgés et superviser le système de feux mis en place pour annoncer la 
montée de vaisseaux britanniques sur le Saint-Laurent.  
Malgré toutes les recherches effectuées, il reste quelques passages obscurs par la 
suite. On ne sait pas exactement ce qui lui est arrivé, de la fin du siège des 
« Américains » en mai 1776 jusqu’au moment où il réintègre son régiment à l’été 1778, à 
White Plains, N.Y. Il a probablement été emprisonné un certain temps. 
L’ouvrage de Gaston Deschênes relate ensuite les missions d’espionnage menées par 
Gosselin pour le général Washington et le marquis de La Fayette, et les dernières 
années de sa carrière militaire. Il met en évidence le rôle que Gosselin a joué, après la 
guerre, au sein du groupe de Canadiens démobilisés et réfugiés au lac Champlain où il 
amène sa famille en 1785. Il reviendra dans la « province de Québec » au début des 
années 1790, mais retournera mourir à Beekmantown, New York, le 9 mars 1816, dans 
le pays qu’il a contribué à rendre indépendant. 
 


